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Zusammenfassend läßt sich sagen, daß hier ein bedeutungsvolles und
äußerst anregendes Werk vorhegt, das, mit souveräner Beherrschung der
einschlägigen europäischen Literatur, doch aus neuem Gesichtswinkel vielfach

neue Perspektiven eröffnet.

Aarau Joseph Boesch-Jung

Guillaume de Bertier de Sauvigny, Metternich et son temps. Paris,
Hachette, 1959. In-8°, 272 p.

Suivant la legitime tendance de rendre vie ä des personnages figes par
leur legende, l'auteur a voulu «epousseter un peu la statue que nous ont
leguee des generations d'historiens». Pour cela, il s'est decide ä faire comme
les contemporains de Metternich, mort il y a tout juste cent ans: ecouter
un homme chez qui l'action est identifiee au Verbe. II s'en suit que l'ouvrage
est une mosai'que de citations habilement classees. Neanmoins, pareille
presentation a ses limites. Tout l'art de choisir les 600 extraits, dont la
moitie d'inedits, ne laisse pas de souffrir quelque peu de leur nombre. On
aimerait aussi que l'auteur allonge les textes de liaison et sorte d'une reserve
calculee, comme il le fait parfois excellemment, avec l'autorite que lui don-
nent ses travaux anterieurs. C'est ä petites doses qu'il faut apprecier cette
anthologie dessinant un veritable autoportrait agence methodiquement,
avec une incontestable finesse.

Apres l'homme, ses principes et ses methodes, une seconde partie, ä
notre sens plus inegale, montre le chancelier aux prises avee les puissances
europeennes et leurs grands hommes. Gräce ä une sante robuste engendrant
Poptimisme, le chancelier peut tenir en public ses divers röles, sans pre-
judice pour l'homme prive qui sait etre fort attachant. Le dualisme d'une
pareille existence parait dans la correspondance, oü la vie et le charme des
lettres privees s'oppose nettement ä la pompe ennuyeuse des missives offi-
cielles. Notons au passage la remarque judicieuse qu'ä force d'etre grandiose,
la vanite de Metternich devient un veritable style. Quant ä Fincroyable
satisfaction de lui-meme, est-elle un procede de gouvernement, ou une
maniere de s'etourdir volontairement A defaut d'un Systeme, Metternich
observe des principes d'actions guere originaux. Decide ä contrecarrer toutes
les entreprises revolutionnaires, il croit pouvoir echapper ä Fimmobilisme
et ä la reaction par des concessions volontaires. Cherchant ä eviter des
heurts en politique internationale, il ne cesse d'etre aux prises avec les na-
tionalismes. L'acharnement au travail, une grande connaissance des hommes,
Futilisation judicieuse des informateurs et de la presse, sans compter l'art
d'occuper le terrain ou de prevenir les manosuvres d'autrui fönt du chancelier
un maitre en son genre, difficile ä juger equitablement. Du moins, gräce au
«repertoire organique» de M. de Bertier, et en accord avec lui, peut-on
conclure que Metternich est une grande figure, parce qu'il incarne divers

117



aspects de son epoque, meme s'il a meconnu les elans profonds du siecle oü

il vivait. *

Neuchätel Jean Courvoisier

Marcel DuPasquier, Edgar Quinet en Suisse. Douze annees d'exil (1858—
1870). Neuchätel, A la Baconniere, 1959. In-8°, 282 p.

Du point de vue de l'histoire des idees, les douze annees qu'Edgar
Quinet passa en Suisse, et pendant lesquelles il ecrivit notamment VHistoire
de la campagne de 1815 et la Rivolution, ne sont pas les moins interessantes
de son existence. Et le sejour de l'ecrivain ne fut pas non plus sans importance

et sans signification pour la vie politique et intellectuelle de la Suisse.

C'est ä ce double aspect, ä ce «moment des relations culturelles franco-suisses»

que s'est attache M. DuPasquier.
L'auteur evoque ainsi les deux voyages de Quinet en Suisse alemanique,

son etablissement definitif dans la region montreusienne, ses contacts avec
la population locale, ses opinions sur les institutions et les evenements

helvetiques, ses relations lausannoises et neuchäteloises, ses frequents se-

jours ä Geneve, les visiteurs francais et etrangers qui prirent le chemin de

Veytaux; un interessant chapitre est consacre aux idees philosophiques et
religieuses de Quinet, mises en parallele avec la pensee protestante, des

Charles Secretan, Ernest Naville et Merle d'Aubigne. M. DuPasquier a

puise dans la correspondance de l'ecrivain, dans celle qui lui etait adressee,

dans les Memoires d 'exil et le Mimorial de Mme Quinet — sources en partie
inedites — d'innombrables renseignements gräce auxquels le lecteur prend
connaissance de la vie quotidienne de Fexile, y decouvre sa personnalite
et ses idees, et voit defiler une galerie vivante de personnages du temps.

Le propos de l'auteur n'est pas de refaire la biographie — consideree

comme definitive — d'Albert Valles (1928), mais de «glaner bien des traits
interessants, susceptibles de faire revivre dans leur detail et leur signification

les douze annees de Montreux». On peut regretter cette modestie;
car souvent la curiosite du lecteur est insatisfaite. De nombreux points ne

sont traites que par leur aspect exterieur — mention d'une visite, d'un
echange de lettres; une etude plus poussee de la position de Quinet par
rapport aux divers courants revolutionnaires, de son influence sur la jeune
generation republicaine, celle de Ferry et de Clemenceau, et sur la formation
de la doctrine laique, de sa participation aux Congres de la Paix, ferait
ressortir plus nettement le röle de Quinet au sein de l'emigration francaise

et de la pensee republicaine et liberale. Ce röle, l'auteur n'apporte pas de

conclusions quant ä son importance; ä lire certaines pages, on peut se

demander si Edgar Quinet, dont la philosophie, «idealisme ethere», est

singulierement floue, n'etait pas une de ces figures d'exiles que la proscription
avait artificiellement grandies.
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